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Paris, le 9 janvier 2021 
 
 
NOMINATION  

 
 
MONSEIGNEUR DOMINIQUE BLANCHET, NOMMÉ ÉVÊQUE DE CRÉTEIL 
SOUS EMBARGO JUSQU’À 12H LE SAMEDI 9 JANVIER 2021 
 

Le Pape François a nommé ce jour, samedi 9 janvier 2021, Monseigneur Dominique Blanchet, évêque 
de Créteil suite à l’acceptation de la démission de Monseigneur Michel Santier en juin 2020. Jusqu’à 
présent, Monseigneur Dominique Blanchet était évêque du diocèse de Belfort-Montbéliard. 
 
Ordonné prêtre en 1999 pour le diocèse d’Angers, Monseigneur Blanchet fut coopérateur en paroisses 
(1999-2005) ; prêtre de l’équipe d’aumônerie diocésaine du MRJC (2004-2006) ; curé in solidum des 
paroisses du canton de Chemillé (2005-2006) ; administrateur de la paroisse Saint-Maurille-en-Loire-
et-Layon (Chalonnes-sur-Loire) (2011-2013) ; curé de la paroisse Saint-Lazare-Saint-Nicolas (2013-
2015) ; délégué épiscopal à la pastorale des jeunes (2004-2010) ; aumônier de communautés Foi et 
Lumière (2004-2015) ; vicaire général de Mgr Bruguès (2006-2007) puis administrateur diocésain 
d’Angers (2008). Vicaire général de Mgr Delmas (2008-2015).  
 
Depuis son ordination le 12 juillet 2015, Monseigneur Blanchet était évêque du diocèse de Belfort-
Montbéliard. 
 
Au sein de la Conférence des évêques de France, Monseigneur Blanchet est vice-président de la CEF 
depuis son élection en avril 2019. 
 
L’installation de Monseigneur Blanchet aura lieu le 28 février 2021 à 15h à la cathédrale Notre Dame 
de Créteil.  
 
Un point presse sera organisé ce jour à 11h à l’évêché (25 place de la République – 90000 Belfort). 
 
Vous trouverez ci-dessous la biographie complète de Monseigneur Dominique Blanchet. 
 
 

MERCI DE RESPECTER L’EMBARGO 
 
 

 

Contacts presse :  

Diocèse de Créteil : Mme Carine CLOIX- 06 80 51 70 10 
communication@eveche-creteil.cef.fr 
Diocèse de Belfort-Montbéliard : Mme Justyna LOMBARD - 07 81 53 98 33 
communication@diocesebm.fr 
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Monseigneur Dominique BLANCHET 
Évêque de Créteil

Né le 15 février 1966 à Cholet (Maine et Loire). 
Ordonné prêtre le 27 juin 1999 pour le diocèse d’Angers. 
Membre de l’Institut des prêtres du Prado depuis 2005. 
Nommé évêque le 21 mai 2015. 
Consacré évêque le 12 juillet 2015. 

Études 
Lycée Sainte-Marie de Cholet. 
École Centrale de Paris. 
Séminaire d’Angers. 
Séminaire du Prado. 

Diplômes  
Maîtrise en mathématiques. 
Diplôme d’Études Approfondies (DEA) en génie des matériaux. 
Ingénieur de l’École Centrale de Paris. 
Maîtrise en théologie. 

Ministères 
1999-2005 : Coopérateur à la Paroisse Saint-Denis des Faluns (Doué-la-Fontaine) ; 
2000-2005 : Coopérateur à la Paroisse Saint-Martin-en-Layon (Montigné-Briand) ; 
2004-2006 : Prêtre de l’équipe d’aumônerie diocésaine du MRJC ; 
2004-2010 : Délégué épiscopal à la pastorale des jeunes ; 
2004-2015 : Aumônier Foi et Lumière ; 
2005-2006 : Curé in solidum des paroisses Saint-Pierre-et-Saint-Jacques-en-Chemillois (Chemillé), 
Sainte-Bernadette-d’Aubance-et-Jeu (Saint-Lézin) et Notre-Dame-de-la-Colline (Saint-Georges-des-
Gardes) ;  
2006-2007 : Vicaire général et délégué épiscopal au service des jeunes ; 
2008-2009 : Administrateur diocésain du diocèse d’Angers ; 
2008-2015 : Vicaire général et délégué épiscopal au service des jeunes ; 
2009-2015 : Modérateur de la curie ; 
2011-2013 : Administrateur de la paroisse Saint-Maurille-en-Loire-et-Layon (Chalonnes-sur-Loire) ; 
2013-2015 : Curé de la paroisse Saint-Lazare-Saint-Nicolas (Angers) ; 
Depuis 2015 : Évêque du diocèse de Belfort-Montbéliard. 

Au sein de la Conférence des évêques de France, Monseigneur Blanchet fut élu Président du Conseil 
épiscopal pour les mouvements et associations de fidèles (CEMAF) en mars 2017, fonction qu’il occupa 
jusqu’à son élection à la vice-présidence de la Conférence des évêques de France en avril 2019. 

©Justyna Lombard /Diocèse de Belfort-Montbéliard



Belfort, le 9 janvier 2021 

 

Chers Amis, 

Vous apprenez ce midi l’appel que le pape François m’a adressé pour rejoindre le diocèse de Créteil 

comme son nouvel évêque. C’est en faisant l’expérience d’une grande paix que j’ai redis ma 

disponibilité au Seigneur à aller là où il me demande de le suivre. Cette paix est venue m’étonner 

alors que je me suis tellement attaché à vous et que je vous quitte avec tristesse. Je la reçois comme 

un don de Dieu pour moi et pour vous, signe de la confiance acquise en la capacité du diocèse de 

Belfort-Montbéliard à entrer dans une nouvelle étape, au-delà de ses 40 ans, autrement que nous 

l’avions imaginé. 

Même si nous organisons les moyens pour que je passe dans les doyennés vous dire au-revoir au long des 

prochains dimanche, je voudrai d’ores et déjà vous dire combien j’ai été heureux de vous servir au cours 

de ces années. Je voudrai aussi trouver l’occasion de demander pardon à ceux que j’ai pu blesser ou 

décevoir et je demande à Dieu qu’elle nous soit donnée. Avec vous, j’ai beaucoup reçu, j’ai beaucoup 

appris. De tout cœur, Merci ! Ici, dans cette terre de jonction, au croisement des trois départements, j’ai 

découvert et intériorisé ce qui, à mon sens, qualifie le mieux notre mission dans le monde par l’annonce 

de l’Évangile : « être signe et moyen de l’unité du genre humain et de la communion intime avec Dieu ». 

Je me suis profondément réjoui chaque fois que nous réussissions à traverser des frontières et à bâtir des 

ponts.   

Avec vous, je me suis souvent étonné et réjoui de la Providence de Dieu qui ne manque pas à son Eglise 

lorsqu’elle cherche ses chemins. Les projets initiés demeurent :  la transformation de la maison diocésaine, 

la fondation du foyer spirituel de Chauveroche dans la terre ensemencée par nos chers frères moines. 

Début décembre, en conseil épiscopal, nous avons acté la création d’un Service diocésain des pèlerinages 

qui travaillera en collaboration avec les Services diocésains de Franche comté. Son programme va débuter 

humblement en cette année de commencement. Nous avions aussi initié depuis deux ans une réflexion et 

une consultation pour la transformation pastorale et missionnaire de nos doyennés et de nos paroisses, et 

avons commencé à créer des petites fraternités. La dynamique des 40 ans du diocèse, nous a invité à 

réfléchir et partager avec d’autres les moyens d’édifier des chemins authentiques de fraternité. Tout cela 

pourra continuer d’être approfondi les semaines et mois qui viennent , à la lumière de Laudato Si et de 

Fratelli tutti.  

Dans la semaine qui suivra mon installation à Créteil le dimanche 28 février, un administrateur diocésain 

sera choisi par le collège des consulteurs pour conduire le diocèse pendant le temps de vacances du siège 

épiscopal. Mon successeur trouvera le diocèse avec quelques mois de plus et quelques déploiements des 

projets engagés. Au cours de cette période,  je vous invite à échanger entre vous sur ce qui peut vous aider 

à conforter ou initier les dynamiques missionnaires. 

Il est temps de conclure en nous invitant à la prière confiante. Je vous propose de le faire avec Saint Joseph 

que le pape François met en lumière cette année. Au terme de ce temps de Noël, où nous l’avons contemplé 

prendre soin du Fils de Dieu, dans sa fragilité, je vous invite à lui confier ce temps particulier en lui 

demandant de nous garder. 

Dimanche dernier, nous avons célébré avec les mages l’ouverture de l’année jacquaire. Le Seigneur nous 

fait signe sur notre chemin et nous appelle un peu plus loin, un peu plus haut : Ultreia !* 

En grande communion de cœur avec chacune et chacun de vous devant Lui, 

+ Dominique Blanchet 

Administrateur apostolique de Belfort-Montbéliard 

* Parole que s’adressent les pèlerins sur le chemin de St Jacques de Compostelle pour se saluer et 

s’encourager à poursuivre la route. 



Chers amis du Val de Marne,  

Vous apprenez par les médias ce midi que la pape François m’a appelé à venir vous rejoindre pour 

être votre évêque. C’est avec une grande paix que je reçois cet appel et suis déjà curieux de ce que le 

Seigneur attend et espère de notre rencontre.  

C’est en serviteur que je viens vers vous, accueillant humblement mais avec confiance cette charge 

et le déplacement qui m’est demandé.  Avec le synode, vous avez été nombreux à prendre parole 

pour discerner les chemins d’une Eglise catholique en Val-de-Marne qui soit en sortie. Je sais 

l’importance d’un tel travail et j’écouterai de vous ce qui a conduit aux orientations qui guident 

aujourd’hui le diocèse de Créteil. Nous poursuivrons ensemble le chemin selon ce que l’Esprit nous 

indiquera. 

En ce jour, je ne peux m’empêcher de vous partager ces mots magnifiques que beaucoup d’entre 

vous connaissent déjà : « Une fois que nous avons connu la parole de Dieu, nous n’avons pas le droit 

de ne pas la recevoir ; une fois que nous l’avons reçue, nous n’avons pas le droit de ne pas la laisser 

s’incarner en nous, une fois qu’elle s’est incarnée en nous, nous n’avons pas le droit de la garder pour 

nous : nous appartenons dès lors à ceux qui l’attendent. » Ils sont de Madeleine Delbrel et résonnent 

particulièrement en mon cœur depuis que je l’ai mieux découverte en 2004. J’y vois ici un petit clin 

d’œil de sa part. Je me réjouis d’avoir l’occasion de la connaître maintenant comme une sœur ainée 

qui me guidera dans mon ministère de rencontre au travers de vos rues et de vos maisons, qu’elle a 

passionnément aimées.  

Dans la joie d’apprendre à vous connaitre, communautés chrétiennes, prêtres, diacres, laïcs en 

mission, personnes consacrées, et par vous d’apprendre à aimer les habitants du Val de Marne, je me 

confie à votre prière et vous assure déjà de la mienne.  

 

+ Dominique BLANCHET 

Evêque nommé de Créteil 



LE DIOCESE  DE CRETEIL  
 

- Sur le site du diocèse : https://catholiques-val-de-marne.cef.fr/diocese/ 
- Population au 1er janvier 2021 : https://94.citoyens.com/2021/population-2021-en-val-de-

marne-1-396-913-habitants,01-01-
2021.html#:~:text=Le%20Val%2Dde%2DMarne%20compte,2020%20(1%20387%20926). 

(94Citoyens Un site avec lequel nous travaillons beaucoup). 

- Site du conseil général au 1er janvier 2021 : Environ 9000 naissances de plus que de décès 
par an 

 
 

Le solde naturel varie peu depuis 1962. Chaque année, le Val-de-Marne compte environ 9 000 
naissances de plus que de décès. La répartition par âge est assez équilibrée et proche de celle 
de l’Ile-de-France. En 2009 le Val-de-Marne comptait près de 530 000 jeunes âgés de moins 
de 30 ans, ce qui représente plus de 4 habitants sur 10. Les val-de-marnais âgés de 30 à 44 
ans représentent environ 2 habitants 10. En définitive, le Val-de-Marne présente des 
caractéristiques démographiques propres aux grandes métropoles : fort taux de natalité, flux 
migratoires importants et grande attractivité pour les étrangers et les jeunes qualifiés. Le Val-
de-Marne a attiré de nombreuses populations entre 1960 et 1970. Depuis, le solde migratoire 
a fortement diminué avant de devenir négatif à partir du milieu des années 1970. Cette 
tendance s’est accentuée jusqu’au début des années 1980 dépassant ainsi plus de 10 000 
habitants. Ces dix dernières années, l’écart moyen entre les entrées et les sorties du territoire 
s’est réduit et passe sous la barre des 3200 habitants. 

 

Le synode diocésain les grandes dates :  

• 12 octobre 2014 : Ouverture du Synode au Palais des sports de Créteil  

• Octobre à Décembre 2014 : Constitution des équipes synodales 

• Janvier à fin Mai 2015 : Réunions des équipes synodales 

• Juin 2015 : Élection des délégués à l’assemblée synodale 

• Novembre 2015 & Mai 2016 : Sessions de l’assemblée synodale 

• 16 octobre 2016 : Clôture et promulgation des décrets synodaux au stade Duvauchelle 
(Créteil) 

 

 
 
 
https://www.la-croix.com/Urbi-et-Orbi/Actualite/France/Le-diocese-de-Creteil-ouvrira-son-synode-en-
octobre-2014-04-18-1138268 

https://catholiques-val-de-marne.cef.fr/diocese/
https://94.citoyens.com/2021/population-2021-en-val-de-marne-1-396-913-habitants,01-01-2021.html#:~:text=Le%20Val%2Dde%2DMarne%20compte,2020%20(1%20387%20926)
https://94.citoyens.com/2021/population-2021-en-val-de-marne-1-396-913-habitants,01-01-2021.html#:~:text=Le%20Val%2Dde%2DMarne%20compte,2020%20(1%20387%20926)
https://94.citoyens.com/2021/population-2021-en-val-de-marne-1-396-913-habitants,01-01-2021.html#:~:text=Le%20Val%2Dde%2DMarne%20compte,2020%20(1%20387%20926)
https://catholiques-val-de-marne.cef.fr/wp-content/uploads/sites/43/2019/09/Actes_du_Synode.pdf
https://www.la-croix.com/Urbi-et-Orbi/Actualite/France/Le-diocese-de-Creteil-ouvrira-son-synode-en-octobre-2014-04-18-1138268
https://www.la-croix.com/Urbi-et-Orbi/Actualite/France/Le-diocese-de-Creteil-ouvrira-son-synode-en-octobre-2014-04-18-1138268


Comment sont choisis et nommés les 

évêques ? 

Dans le processus de désignation d’un évêque, il faut d’abord distinguer sa nomination de son 

ordination ou consécration.   

L’ordination est un acte sacramentel 

Si un diocèse est privé d’évêque pendant quelques mois, un administrateur prend les décisions 

nécessaires jusqu’à ce que l’évêque désigné soit ordonné et prenne possession de son siège. 

Jusque-là, on dira officiellement qu’il est « évêque nommé ». L’ordination épiscopale, 

appelée autrefois « sacre », est un acte sacramentel. Seul un évêque, normalement 

accompagné de deux autres, peut ordonner un évêque. 

Comment se trouvent les futurs évêques ? 

Ce n’est pas aux prêtres de poser leur candidature (CEC 875). Les évêques en fonction ont 

obligation, soit en se concertant, soit isolément, d’indiquer au nonce les noms de prêtres qu’ils 

jugent aptes à ce ministère. Il appartient au nonce de s’informer sur chacun d’eux, en 

interrogeant, avec précision et sous le sceau du secret, les personnes les plus à même de les 

connaître. Ces personnes consultées peuvent être des prêtres, mais aussi des religieux ou 

religieuses et des laïcs. À chaque personne interrogée, il est demandé, en conclusion, un 

jugement synthétique : tel prêtre vous paraît-il apte à être évêque, et dans quel type de diocèse 

? Chacun peut aussi donner d’autres noms de personnes à consulter. 

Ensuite le nonce consulte et se renseigne sur les besoins du diocèse. Il s’informe sur les 

caractéristiques des diocèses pour lesquels il faut trouver prochainement un évêque. Pour cela, 

il consulte le président de la Conférence épiscopale, les évêques de la province ecclésiastique 

et, dans le diocèse concerné, quelques prêtres et des « laïcs reconnus pour leur sagesse ». 

Cette information porte sur le diocèse et ses besoins. Ce n’est pas un sondage sur des 

candidats éventuels, ni un portrait-robot de l’évêque idéal. Le nonce propose ainsi à la 

Congrégation des évêques (organisme du Vatican) trois noms possibles de prêtres ou 

d’évêques pour la charge épiscopale de ce diocèse. Celle-ci donne son avis au pape à qui 

appartient la nomination.  

Informé par le nonce, l’évêque nommé est libre d’accepter ou de refuser. Si l’intéressé 

accepte, le gouvernement français est prévenu, puisque, dans la loi de séparation des Églises 

et de l’État, le ministère de l’Intérieur comprend toujours un Bureau des cultes. Quelques 

semaines lui sont laissées pour faire valoir d’éventuelles objections. Durant tout ce délai, la 

discrétion est maintenue. Il arrive qu’il y ait des fuites, mais il faut se méfier des rumeurs. La 

nomination est publiée par la Salle de Presse du Saint-Siège, invariablement à midi.  

http://www.vatican.va/archive/FRA0013/_P24.HTM


La vacance du siège épiscopal 
 

Avec le transfert de Mgr Blanchet à l’évêché de Créteil s’ouvre pour le diocèse de Belfort-Montbéliard 

une période transitoire jusqu’à la nomination et l’installation d’un nouvel évêque. Quelques pistes pour 

mieux comprendre ces quelques mois à venir : 

Quelques repères chronologiques : 
 

Du 9 janvier au 28 février 2021, date de son installation à Créteil, Mgr Blanchet continue 

d'administrer le diocèse, mais en tant qu'évêque nommé de Créteil et administrateur apostolique du 

diocèse de Belfort-Montbéliard. 

 

A partir du 28 février 2021, le collège des consulteurs dispose de 8 jours pour élire l’administrateur 

diocésain parmi les prêtres du diocèse. Celui-ci aura pour mission d’administrer le diocèse en attendant 

l’arrivée du nouvel évêque. Sa mission prendra fin au moment de l’installation du nouvel évêque de 

Belfort-Montbéliard sur la cathèdre. 

Qu’est-ce qui demeure et qu’est-ce qui cesse d’exister ? 
 

La stabilité de l’Église diocésaine est assurée notamment par la permanence de certains organismes 

diocésains et de certains organes du gouvernement du diocèse. 

 

 C’est ainsi que le collège des consulteurs va jouer un grand rôle, ainsi que le conseil pour les 

affaires économiques qui apportera son concours pour l’administration des biens. Ces organismes 

demeurent. 

 

 Les services administratifs garderont leur personnel : chancelier, économe diocésain.  Il en est de 

même pour les services judiciaires. 

 

 Les services pastoraux continuent leur travail sur mission déléguée par l’administrateur 

 

 Il n’y a plus de vicaire général, ni de conseil presbytéral, ni conseil épiscopal mais 

l’administrateur peut s’entourer des mêmes personnes pour conduire le diocèse.  
 

Le grand principe de cette période transitoire est qu’aucune innovation structurelle ne doit être faite. Ce qui 

importe en effet, c’est que ni le diocèse, ni la fonction épiscopale, ni le nouvel évêque ne voient leurs droits 

amoindris ou obérés durant cette période transitoire. Même si on ne peut éviter des changements dus aux 

nécessités de la vie, ils doivent être mineurs, le nouvel évêque devant trouver, en quelque sorte, son diocèse 

dans l’état où il était au départ de son prédécesseur.  

Quelques précisions de vocabulaire : 

Le collège des consulteurs 
C’est l’ensemble des prêtres choisis librement par l’évêque au cours de son épiscopat, choisis parmi les 

membres du conseil presbytéral et nommés pour 5 ans. Dans notre diocèse, ils sont au nombre de huit : P. 

Thierry Dubret, P. Louis Groslambert, P. Yann Billefod, P. Jean Bouhelier, P. Jean-Marie Duboz, P. Henri 

Joly, P. Didier Sentenas et P. Séraphin Tchicaya. C’est ce collège qui est seul habilité pour élire celui qui 

administrera le diocèse jusqu’à l’installation du prochain évêque nommé par le Siège Apostolique. 

 

L’administrateur diocésain 
Il a pratiquement tous les pouvoirs de l’évêque, sauf ceux que l’Église ne lui attribue pas.        Il est tenu 

aux obligations de  l’évêque  diocésain  et  en  possède  le  pouvoir  (Canon  427). En revanche, il ne peut 

ordonner ni diacre ni prêtre  mais  il  peut  conférer  les  ordres  mineurs : lecteur, acolyte. 



Tout comme un évêque, il administre un diocèse, est convoqué aux réunions des évêques de 

France ou de la Province ecclésiastique, il donne le sacrement de confirmation, donne toutes 

les dispenses et partage de plein droit l’assemblée des évêques où il vote. 

 

Cette période de vacance du siège épiscopal nous invite à prier pour celui qui nous sera donné 

comme évêque successeur de Mgr Blanchet : 

 

Pasteur éternel, notre Dieu,  

Toi qui gouvernes ton Église  

Et la protèges toujours,  

Donne-lui, nous t’en prions,  

Le pasteur qu’elle attend : 

Un homme qui ait l’Esprit de l’Évangile  

Et nous guide selon ta volonté. 

Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur et notre Dieu,  

Qui règne avec toi et le Saint-Esprit, 

Maintenant et pour les siècles des siècles. 
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